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Qui veut lire la meguila dans la langue de Molière ? 
 
I. La mitsva de lire la meguila - d’où vient l’obligation ? 
 

1. Esther 9:20-23 1. ט:כ-כג אסתר:

Mordekhai écrivit ces choses dans des lettres qu'il envoya à tous 
les Juifs de toutes les provinces du roi Ahashverosh, auprès et au 
loin, pour qu'ils observent l'institution du quatorzième jour du mois 
d'Adar, ainsi que du quinzième, d'année en année. À l'exemple de 
ces journées où les Juifs s'étaient garantis contre leurs ennemis, 
en ce mois où leur chagrin s'était changé en joie, et leur deuil en 
fête, ils devaient en faire des jours de festin et de joie où chacun 
envoie des cadeaux à son voisin et des dons aux pauvres. Les 
Juifs firent une tradition de leur célébration initiale et des 
consignes de Mordekhai. 

 סְפָרִים ויַּשְִׁלַח הָאֵלֶּה אֶת־הַדְּבָרִים מׇרְדֳּכַי ויַּכְִתּבֹ
 הַמֶּלֶךְ בְּכׇל־מְדִינוֹת אֲשֶׁר אֶל־כׇּל־הַיּהְוּדִים

 עֲלֵיהֶם לְקַיּםֵ והְָרְחוֹקִים׃ הַקְּרוֹבִים אֲחַשְׁורֵוֹשׁ
 אֲדָר לְחדֶֹשׁ עָשָׂר אַרְבָּעָה יוֹם אֵת עשִֹׂים לִהְיוֹת

 כַּיּמִָים ושְָׁנהָ׃ בְּכׇל־שָׁנהָ בּוֹ עָשָׂר יוֹם־חֲמִשָּׁה ואְֵת
 אֲשֶׁר והְַחדֶֹשׁ מֵאיֹבְֵיהֶם הַיּהְוּדִים בָהֶם אֲשֶׁר־נחָוּ

 טוֹב לְיוֹם וּמֵאֵבֶל לְשִׂמְחָה מִיּגָוֹן לָהֶם נהְֶפַּךְ
 מָנוֹת וּמִשְׁלֹחַ ושְִׂמְחָה מִשְׁתֶּה ימְֵי אוֹתָם לַעֲשׂוֹת

 הַיּהְוּדִים וקְִבֵּל לָאֶבְינֹיִם׃ וּמַתָּנוֹת לְרֵעֵהוּ אִישׁ
 מׇרְדֳּכַי אֲשֶׁר־כָּתַב ואְֵת לַעֲשׂוֹת אֲשֶׁר־הֵחֵלּוּ אֵת

 אֲלֵיהֶם׃

 

2. Esther 9:26-28,32 2. ט:כו-כח,ב אסתר:

C'est pourquoi on a appelé ces jours-là Pourim, d'après le mot Pour 
(sort). Ainsi, en vertu de tous les événements (rapportés) par cette 
lettre, de ce qu'ils en avaient vu et de ce qui leur était arrivé, les Juifs 
instituèrent une tradition irrévocable pour eux, pour leur descendance 
et pour ceux qui se joindraient à eux : on célébrerait ces deux journées 
selon le mode prescrit et au temps fixé, d'année en année ; on garderait 
le souvenir et la célébration de ces journées, de génération en 
génération, dans chaque famille, dans chaque province, dans chaque 
ville. Ces jours de Pourim sont irrévocables chez les Juifs, leur 
souvenir ne se perdra pas chez leurs descendants....L'histoire d'Esther 
institue le rituel de Pourim, c'est pourquoi elle est écrite dans ce livre. 

 עַל־שֵׁם פוּרִים הָאֵלֶּה לַיּמִָים קָרְאוּ עַל־כֵּן
 הַזּאֹת הָאִגֶּרֶת עַל־כׇּל־דִּבְרֵי עַל־כֵּן הַפּוּר

 קִיּמְוּ אֲלֵיהֶם׃ הִגִּיעַ וּמָה עַל־כָּכָה וּמָה־רָאוּ
)וקבל( ]ו� קבל (

הַיּהְוּדִים  עֲלֵיהֶם  ועְַל־זַרְעָם
 עשִֹׂים לִהְיוֹת יעֲַבוֹר ולְֹא עֲלֵיהֶם כׇּל־הַנּלְִויִם

 וכְִזְמַנּםָ כִּכְתָבָם הָאֵלֶּה הַיּמִָים שְׁניֵ אֵת
 נזְִכָּרִים הָאֵלֶּה ושְָׁנהָ׃והְַיּמִָים בְּכׇל־שָׁנהָ

 וּמִשְׁפָּחָה מִשְׁפָּחָה ודָוֹר בְּכׇל־דּוֹר ונְעֲַשִׂים
 הַפּוּרִים ויִמֵי ועִָיר ועְִיר וּמְדִינהָ מְדִינהָ
 וזְִכְרָם הַיּהְוּדִים מִתּוֹךְ יעַַבְרוּ לֹא הָאֵלֶּה

ֲַאממִזַּרְעָם׃…וּמַאֲמַר לֹא־יסָוּף מּ אֶסְו
 בַּסֵּפֶר׃ ונְכְִתָּב הָאֵלֶּה הַפֻּרִים דִּבְרֵי

 

3. TB Shabbat 88a 3. פח. שבת.
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“Et ils se tinrent au pied de la montagne” (Ex. 19:17). Rabbi Avdimi bar 
Hama bar Hassa dit : Cela enseigne que le Saint, béni soit-Il, a renversé 
la montagne sur eux comme un tonneau renversé, et leur a dit : “Si 
vous acceptez la Torah, c'est bien, mais sinon, là sera votre tombeau.” 
Rabbi Aha bar Yaakov a dit : De là découle une grande contestation 
contre la Torah [car elle fut acceptée sous la contrainte]. Rava a dit : 
Néanmoins, ils l'ont à nouveau acceptée volontairement à l'époque 
d'Assuérus, comme il est écrit : “Les Juifs confirmèrent et prirent sur 
eux” (Es. 9:27) - ils confirmèrent ce qu'ils avaient déjà reçu auparavant." 

"ויַּתְִיצְַּבוּ     תַחְתוּ ַ מָ א ,   ה�
:חַסָּא: בַּר חָמָא בַּר      ש� 

,כְּגִיגִית, הָהָר אֶת עֲלֵיהֶם הוּא בָּרוּךְ
:לָהֶם:         
.קְבוּרַתְכֶם. תְּהֵא שָׁם — לָאו ואְִם  א�

:יעֲַקבֹ: בַּר אַחָא   
.לְאוֹרָייְתָא.  א� ַ: אַ ִֵע ֲדוּכ ה

,אֲחַשְׁורֵוֹשׁ, בִּימֵי קַבְּלוּהָ  ִיְּמו ד�  :" ק
"הַיּהְוּדִים" וקְִבְּלוּ      שׁ�
.כְּבָר.

 

4. Exode 24:7 4. כד:ז שמות:

Puis il prit le livre de l'alliance et le lut à haute voix au peuple. Et ils 
dirent : “Tout ce que l'Éternel a dit, nous le ferons et l'ascolterons.” 

 כּלֹ ויַּאֹמְרוּ הָעָם בְּאׇזְניֵ ויַּקְִרָא הַבְּרִית סֵפֶר ויַּקִַּח
 ונְשְִׁמָע׃ נעֲַשֶׂה יהְוֹהָ אֲשֶׁר־דִּבֶּר

 
 

5. Rashi sur Genèse 37:27 5. תזלי"רש"י

ET ILS ÉCOUTÈRENT — Le Targoum traduit ceci par “Et ils l'acceptèrent de lui” 
(c'est-à-dire, ils furent d'accord avec lui). Partout où le verbe שמע signifie être 
d'accord avec la déclaration d'une personne — obéir — comme ici, et comme “et 
Jacob avait écouté son père” (Genèse 28:7), et “Nous ferons et nous obéirons” 
(Exode 24:7), il est traduit dans le Targoum par קבל “accepter”, mais partout où il 
signifie simplement entendre avec l'oreille, comme par exemple “Et ils 
entendirent la voix de l'Éternel Dieu marchant dans le jardin” (Genèse 3:8), et “et 
Rebecca entendit” (Genèse 27:5), et “Et Israël entendit” (Genèse 31:1), et “J'ai 
entendu les murmures des enfants d'Israël” (Exode 16:12), — tous ces cas sont 
rendus par diverses formes de שמע : ושמעו  “et ils entendirent”, ושמעת “et elle 
entendit”, ושמע “et il entendit”, קדמי שמיע   “il est entendu devant Moi”. 

.וישמעו.   כְָ  ,ו
 דְּבָרִים קַבָּלַת שֶׁהִיא שְׁמִיעָה

 ו�,זֶה, כְּגוֹן    
,אָבִיו,      

;נקְַבֵּל;   ש�    ש�
 כ�,הָאזֶֹן,  
,בַּגָּן, מִתְהַלֵּךְ אֱלֹהִים יהוה

,שׁמַֹעַת, ורְִבְקָה 
,ישְִׂרָאֵל,     ש�    ת�

,וּשְׁמָעוּ, מְתֻרְגָּם כֻּלָּן    ו�
,וּשְׁמַע,   ש�  

 
Questions :  
 

●​ Qui a l'initiative d'instituer la fête de Pourim ? Qu'est-ce que cela nous dit sur la nature de 
cette mitsva — est-elle biblique ou rabbinique ? 

●​ Quels commandements sont donnés dans la source n° 1, sous quelle forme, et par qui ? 
●​ Les verbes lekaiem et lekabel apparaissent tous deux dans la source n° 2. Quelle nuance 

y a-t-il entre "confirmer" et "recevoir" ? 
●​ La source n° 3 compare l'acceptation de Pourim à celle de la Torah au Sinaï. Quelle est la 

différence fondamentale entre ces deux acceptations selon Rava ? Laquelle vous 
semble plus solide d'un point de vue éthique ? 

●​ Le verbe lishmoa peut signifier à la fois "entendre" et "accepter" selon la source n° 5. En 
quoi cette ambiguïté est-elle significative dans le contexte de l'acceptation de la Torah ? 
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II. La mitsva de lire la meguila - pourquoi lit-on ? 

6. TB Meguila 18a 6. יח. מגילה.

[La Gemara demande d'où l'on sait qu'il est interdit de dire la meguila par 
coeur.] Rava a dit : Cela est dérivé par analogie entre (les mots) "Souvenir" 
et "Souvenir". Ici il est écrit "et ces jours sont rappelés", et là-bas il est écrit 
"écris ceci comme souvenir dans le livre" (Exode 17:14). De même que 
là-bas c'est dans un livre, ici aussi c'est dans un livre. Et d'où [savons-nous] 
que ce souvenir est une lecture à haute voix ? Peut-être s'agit-il simplement 
de le parcourir des yeux ? Cette idée ne saurait te venir à l'esprit, car il est 
enseigné "souviens-toi" (Exode 25:17). Pourrait-ce être par cœur ? Quand il 
est dit "n'oublie pas", voilà que le fait de ne pas oublier dans le coeur est 
déjà mentionné. Alors, qu'est-ce que j'établis [à partir de] "souviens-toi" ? 
[Qu'il faut lire] à voix haute. 
 

:רָבָא: אָמַר  א�  ִי תְ ,ּ כ
:הָכָא:     ִי תְ כּ , ו
:הָתָם:     ָ ב�  .מ
 כ� א�,בְּסֵפֶר, — לְהַלָּן    ב�

,הִיא, קְרִיאָה זְכִירָה דְּהַאי וּמִמַּאי
!בְּעָלְמָא! עִיּוּן דִּלְמָא        ד�

 :()דִּכְתִיב(:  י� ״ �
,תִּשְׁכָּח״, ״לֹא אוֹמֵר כְּשֶׁהוּא 
,אָמוּר, הַלֵּב שִׁכְחַת    
.בַּפֶּה. — ״זָכוֹר״

 

7. Exodus 17:8-14 7. יז:ח-יד שמות:

8 Amalec vint combattre Israël à Rephidim. 9 Alors Moïse dit à Josué : 
Choisis-nous des hommes, sors et combats Amalec ; demain je me 
tiendrai sur le sommet de la colline, le bâton de Dieu à la main. 10 
Josué fit ce que Moïse lui avait dit, pour combattre Amalec. Moïse, 
Aaron et Hour montèrent au sommet de la colline. 11 Lorsque Moïse 
élevait la main, Israël était le plus fort ; et lorsqu'il reposait la main, 
Amalec était le plus fort. 12 Les mains de Moïse étant alourdies, ils 
prirent une pierre qu'ils placèrent sous lui, et il s'assit dessus. Aaron et 
Hour soutenaient ses mains, l'un d'un côté, l'autre de l'autre ; et ses 
mains restèrent fermes jusqu'au coucher du soleil. 13 Et Josué soumit 
Amalec et son peuple en les frappant du tranchant de l'épée. 14 
L'Éternel dit à Moïse : Écris ces choses comme souvenir dans le livre, 
et déclare à Josué que j'effacerai le souvenir d'Amalec de dessous les 
cieux. 

 בִּרְפִידִם׃ עִם־ישְִׂרָאֵל ויַּלִָּחֶם עֲמָלֵק ויַּבָאֹ
 אֲנשִָׁים בְּחַר־לָנוּ אֶל־יהְוֹשֻׁעַ משֶֹׁה ויַּאֹמֶר

 נצִָּב אָנכִֹי מָחָר בַּעֲמָלֵק הִלָּחֵם וצְֵא
 בְּידִָי׃ הָאֱלֹהִים וּמַטֵּה הַגִּבְעָה עַל־ראֹשׁ

 לְהִלָּחֵם משֶֹׁה אָמַר־לוֹ כַּאֲשֶׁר יהְוֹשֻׁעַ ויַּעַַשׂ
 ראֹשׁ עָלוּ וחְוּר אַהֲרןֹ וּמשֶֹׁה בַּעֲמָלֵק
 וגְָבַר ידָוֹ משֶֹׁה ירִָים כַּאֲשֶׁר והְָיהָ הַגִּבְעָה׃
 ויִדֵי עֲמָלֵק׃ וגְָבַר ידָוֹ ינָיִחַ וכְַאֲשֶׁר ישְִׂרָאֵל

 תַחְתָּיו ויַּשִָׂימוּ ויַּקְִחוּ־אֶבֶן כְּבֵדִים משֶֹׁה
 מִזֶּה בְידָָיו תָּמְכוּ וחְוּר ואְַהֲרןֹ עָלֶיהָ ויַּשֵֶׁב
 עַד־בּאֹ אֱמוּנהָ ידָָיו ויַהְִי אֶחָד וּמִזֶּה אֶחָד

 ואְֶת־עַמּוֹ אֶת־עֲמָלֵק יהְוֹשֻׁעַ ויַּחֲַלֹשׁ הַשָּׁמֶשׁ׃
 זאֹת כְּתבֹ אֶל־משֶֹׁה יהְוֹהָ ויַּאֹמֶר לְפִי־חָרֶב׃

 כִּי־מָחהֹ יהְוֹשֻׁעַ בְּאׇזְניֵ ושְִׂים בַּסֵּפֶר זִכָּרוֹן
 הַשָּׁמָיםִ׃ מִתַּחַת עֲמָלֵק אֶת־זֵכֶר אֶמְחֶה

 

8. Deutéronome 25:17-19 8. כה:יז-יט דברים:

17 Souviens-toi de ce que te fit Amalec pendant la route, lors de votre 
sortie d'Égypte, 18 comment il te rencontra pendant la route et coupa 
ton arrière-garde, tous ceux qui se traînaient les derniers, pendant que 
tu étais las et fatigué, et cela parce qu'il ne craignait pas Dieu. 19 
Lorsque l'Éternel, ton Dieu, (en te délivrant) de tous tes ennemis qui 
t'entourent, t'accordera du repos dans le pays que l'Éternel, ton Dieu, te 
donne en héritage pour en prendre possession, tu effaceras la 
mémoire d'Amalec de dessous les cieux : ne l'oublie pas. 

 בַּדֶּרֶךְ עֲמָלֵק לְךָ אֲשֶׁר־עָשָׂה אֵת זָכוֹר
 ויַזְַנּבֵ בַּדֶּרֶךְ קָרְךָ אֲשֶׁר מִמִּצְרָיםִ׃ בְּצֵאתְכֶם

 ויְגֵָעַ עָיףֵ ואְַתָּה אַחֲרֶיךָ כׇּל־הַנּחֱֶשָׁלִים בְּךָ
 יהְוֹהָ בְּהָניִחַ והְָיהָ אֱלֹהִים׃ ירֵָא ולְֹא

־אֹאֱלֹהֶיךָ  לְךָ לׇ ּ מכִ  מִ   ב   
 תִּמְחֶה לְרִשְׁתָּהּ נחֲַלָה לְךָ נתֵֹן יהְוֹהָ־אֱלֹהֶיךָ

 תִּשְׁכָּח׃ לֹא הַשָּׁמָיםִ מִתַּחַת עֲמָלֵק אֶת־זֵכֶר
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Questions : 

●​ D'où sait-on qu'il faut lire la meguila dans un livre et non la réciter par cœur ? Quel 
raisonnement utilise Rava ? 

●​ Le Talmud dans la source n° 6 distingue zakhor de lo tishkah. Quelle différence pratique 
en tire-t-elle ? 

●​ Le mot zakhor apparaît aussi dans un autre commandement accompli par une récitation 
orale chaque semaine. Lequel ? Que cela nous apprend-il sur ce que signifie "se 
souvenir" dans le judaïsme ? 

 
III. Lire la meguila…en grec ! 

9. Mishna Meguila 2:1 9. ב:א מגילה משנה:

Celui qui lit la meguila dans le désordre, n'a pas accompli son obligation. S'il 
l'a récitée par coeur, s'il l'a lue en targoum [araméen], ou dans n'importe 
quelle langue, il n'a pas accompli l'obligation. Mais, on peut lire dans une 
langue étrangère pour des étrangers. Et celui qui parle une langue étrangère 
qui a entendu (la meguila) en ashourit [hébreu], a accompli son obligation. 

 ל�,לְמַפְרֵעַ, הַמְּגִלָּה אֶת הַקּוֹרֵא
.יצָָא.     ָה פ� אָ רְ ְגּוּ ,ק רַ
ָ ל�,לָשׁוֹן, בְּכָל בֲ ִי .א רֹ ָהקו תֹ או

.בְּלַעַז. לַלּוֹעֲזוֹת      ש�
,אַשּׁוּרִית,

 
Questions : 

●​ Que signifie "lire la meguila dans le désordre" ? 
●​ Pourquoi à votre avis on ne peut pas lire la meguila dans une langue étrangère ? 
●​ Quelle est la contradiction interne à la Mishna ? Comment pourrait-on la résoudre ? 
●​ Quel semble être le sous-entendu dans la dernière phrase de la Mishna ? 

 

10. TB Meguila 18a 10. יח. מגילה.

[Il a été enseigné dans la mishna] : S'il la lu (la meguila) en araméen il n'a pas 
accompli son obligation etc. De quel cas s'agit il ? Si tu dis qu'il s'agit du cas ou 
la meguila a été écrite en hébreu et qu'il l'a lue en araméen, ceci est équivalent à 
une lecture par coeur (qui n'est valable dans aucune langue) ! Plutôt, le cas doit 
être celui où la meguila a été écrite en araméen et il l'a lue en araméen. Mais 
[suivant la suite de la mishna] on peut lire (la meguila) dans une langue 
étrangère pour des étrangers etc. Et tu viens de dire : s'il la lu dans n'importe 
quelle langue, il n'a pas accompli son obligation ! Rav et Shmouel ont dit tous 
deux que (la dernière affirmation de la mishna concerne uniquement) la langue 
grècque. De quel cas s'agit-il ? Si tu dis que (la meguila) était écrite en ashourit 
et qu'il l'a lue en grec, ceci est équivalent à une récitation par coeur ! Rabbi Aha 
a dit au nom de Rabbi Elazar : (il s'agit d'une meguila) écrite en langue grècque. 
… 
Ils ont contesté [l'explication de la Mishna par Rav et Shmouel] suivant la 
Beraïta suivante : Si quelqu'un a lu (la Meguila) en copte, en ivrit [langue du 
fleuve Euphrate], en eilamit, en mède ou en grec, il n'a pas accompli son 
obligation ! Elle [la réponse de Rav et Shmouel] n'est comparable qu'à ce cas : Si 

.וכְוּ׳. יצָָא לֹא תַּרְגּוּם קְרָאָהּ 
?דָמֵי?      ד�  
,תַּרְגּוּם, לַהּ וקְָרֵי    פ�
,צְרִיכָא, לָא   ד�   ת�

.תַּרְגּוּם. לַהּ וקְָרֵי  
.וכְוּ׳. בְּלַעַז לַלּוֹעֲזוֹת אוֹתָהּ

:אָמְרַתְּ:      ב�  ל�
!יצָָא!    ו�    ד�

:תַּרְויַיְהוּ:   ִ ב� ֵיכ ֵ .ה מָ ד
 וקְָרֵי אַשּׁוּרִית דִּכְתִיבָה אִילֵּימָא

,יוְוֹניִת, לַהּ   ַ פ� מָ ! א
:אֶלְעָזָר: רַבִּי אָמַר אַחָא רַבִּי

.יוְוֹניִת. בְּלַעַז שֶׁכְּתוּבָה
… 

:מֵיתִיבִי:     ִי ג� רְ בִ  ,ע
,עֵילָמִית,  י ווֹנִ ֹ ,יְ

!יצָָא!     ד�   
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la Meguila a été lue en copte pour des Coptes, en ivrit pour des Ivrites, en 
eilamit pour des Eilamites, en grec pour des Grecs, il a accompli son obligation ! 

,לְגִיפְּטִים, גִּיפְּטִית  
,לְעִבְרִים,      

.יצָָא. — לִיווֹניִם יוְוֹניִת

 
Questions : 

●​ Comment Rav et Shmouel résolvent-ils la contradiction interne à la Mishna ? 
●​ Pourquoi Rav et Shmouel permettraient uniquement la lecture en langue grècque ? 
●​ Quel est l'objection qui leur est faite ? 
●​ Comment le Talmud résout-il l'objection ? Est-ce-que cela permet de résoudre égalèment 

la contradiction interne à la Mishna ? 
 

11. TB Meguila 18a 11.  יח. מגילה.

[Il a été enseigné dans la Mishna] : Et un étranger qui a écouté la Meguila en 
ashourit (hébreu) a accompli son obligation. Et pourtant, il ne comprend pas ce 
qu'ils disent ? Ceci est comparable au cas des femmes et des hommes 
incultes. Ravina objecte [l'affirmation qui utilise comme preuve le cas des 
femmes et des hommes incultes] : mais nous-mêmes; comprenons-nous les 
mots hahashteranim benei haramakhim ? Plutôt, la mitsva consiste à lire et à 
publier le miracle. Ici également, la mitsva consiste à lire et publier le miracle. 

.וכְוּ׳. יצָָא אַשּׁוּרִית שֶׁשָּׁמַע והְַלּוֹעֵז
?קָאָמְרִי? מַאי ידַָע לָא והְָא 

.הָאָרֶץ. ועְַמֵּי אַנּשִָׁים דְּהָוהֵ
:רָבִינאָ: לַהּ מַתְקֵיף 

,הָרַמָּכִים״, בְּניֵ ״הָאֲחַשְׁתְּרָניִם
?ידְָעִינןַ?     

,ניִסָּא, וּפַרְסוֹמֵי 
.ניִסָּא. וּפַרְסוֹמֵי קְרִיאָה מִצְותַ

 
Questions : 

●​ Quel est le problème soulévé par le Talmud sur la dernière phrase de la Mishna ? 
●​ Quelle est la réponse du Talmud et pourquoi ? 
●​ Quelle est l'objection de Ravina ? 
●​ Comment le Talmud résout-il cette objection ? Est-ce satisfaisant à votre avis ? 

 
IV. Que dit la codification halakhique ? 

12. Shulchan Arukh, Orach Chayim 690:8-12 12. ערוך, שולחן,

Celui qui parle une langue étrangère et qui entend la Meguila écrite 
dans la langue sainte (hébreu) remplit son obligation même s'il ne 
comprend pas ce qui est dit. 
Si elle est écrite en araméen ou dans une autre des langues des 
Non-Juifs, on ne remplit pas son obligation en la lisant [dans cette 
langue] à moins de connaître uniquement cette langue. Cependant, si 
[la Meguila] est écrite en hébreu et qu'on la lit en araméen, on ne 
remplit pas son obligation, car c'est comme la réciter par cœur. Tout 
comme le lecteur ne remplit pas son obligation de cette manière, de 
même celui qui l'entend de lui. 
On devrait protester contre ceux qui lisent la Meguila aux femmes dans 
une langue étrangère, même si elle est écrite dans une langue 

 הכתובה המגילה את ששמע הלועז
"אע"פ הקודש ובכתבי הקודש בלשון
חובתו: ידי יצא אומרים הם מה יודע שאינו
 אחרת בלשון או תרגום כתובה היתה

חוביי'מלשונו'
 בלבד הלשון אותו המכיר אלא בקריאתה

 וקראה עברי בכתב כתובה היתה אם אבל
'ארמי'

ויאאאןפ"ע"פ
:ממנו: השומע יצא
'למחו' יש

ןהפ"אע"פ לעז בלשון
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étrangère. בשינה נרדם ולא הואיל מתנמנם קראה 
:יצא: לא מתנמנם שמעה אם אבל יצא

 

13. Rashi sur Megillah 18a:24:1 13. הלי"רש"י

Publier le miracle - Même s'ils ne comprennent pas ce qu'ils entendent, 
ils posent des questions aux autres qui entendent (et comprennent), et 
(ces derniers) expliquent quelle est cette lecture et comment le miracle 
s'est produit, et on les remercie. 

ןןפ"אע"פ - ניסא ופרסומי
 מה ואומרין השומעין את שואלין ששומעין

 ומודיעין הנס היה ואיך הזו הקרייה היא
:להן:

 
 
Questions : 

●​ Le Shulchan Arukh permet la lecture dans une autre langue, mais sans enthousiasme. 
Pourquoi selon vous ? 

●​ Le Talmud dit qu'on est quitte même sans comprendre, car "d'autres autour de nous 
comprennent". Est-ce satisfaisant ? 

●​ Rashi semble comparer la situation à la Haggada de Pessah : ne pas comprendre 
pousse à poser des questions. En quoi cela change-t-il la nature de l'obligation ? 

●​ À la lumière de toutes ces sources : seriez-vous quitte de votre obligation en lisant la 
meguila en français ? Pourquoi ? 

 
Bonne étude ! 
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